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Elle découd chacune des vertébres de son épine dorsale, méne le dénuement  Ella se desprende de cada una de las vértebras de su espina

de dorsal, dirige el despojarse de su nuca, de su traquea, de su
sa nuque, de sa trachée, de son fémur. fémur.

Les érige en une nouvelle nudité de colonnes. Las erige en una nueva desnudez de columnas.

L’ancre en un sol, et se regarde grandir. La ancla en la tierra y se mira crecer.

Toujours se déshabille-t-elle, et mue. Se sigue desnudando y muda.

Elle se désadhere. Se deshadiere.

D’exfoliations en exfoliations, elle passe le doigt le long de sa De exfoliacion en exfoliacién, pasa su dedo a lo largo de su
moelle épiniére meédula espinal

et sent palpiter tous les mondes qui y fourmillent. y siente latir todos los mundos que alli hormiguean.



